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Le présent document se propose d'apporter un complément d'informations suite : 

� aux observations formulées par l’Autorité Environnementale dans son avis 
reçu le 28 décembre 2018, 

� aux observations formulées par la DDT dans son courrier en date du 29 
janvier 2019, 

� aux observations formulées par l’AFB dans son courrier en date du 10 
décembre 2018. 
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L’erreur de frappe dans le tableau n° 16 est corrigée. 

��
��������������	
����������	�����������������������

�����	1	���	��
��
��	��

=���	�

�������

��
H(I


����
�

	���������


��
(J&�


+��	�
(�����

����	�;�
G���

��
(J&�


!&�
 !&'
 !&! 


Station Hydro Wissembourg � 278 2,47 1,73 1,48 1,37 

Aval confluence Landbach � 385,2 3,03 2,01 1,72 1,58 

Confluence Rhin � 393 / 1,?7 1,6 1,47 

Sources : � Banque hydro ; � Catalogue des débits d’étiage AERM 
2000 
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L’erreur de frappe dans le tableau n° 31 est corrigée. 
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Flux net estimés RF !% 
 %�,
 ! F%
 ! 


Flux admissibles Fma 527 1 966 60,7 3,4 

Différence A397 A1 640 A50,4 6,6 

Fma plus 50 % 8"!
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La tableau n° 34 est corrigé. 
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Débit inférieur ou égal  
1 700 m³/j 

80 % ou 
25 mg/l 

43 kg/j 

7' % ou 

125 mg/l  
 

213 kg/j 

90 % ou 
35 mg/l 

 
60 kg/j 

70 % ou 13 
mg/l 

 
2� kg/j 

80 % ou 
2,2 mg/l 

 
3,7 kg/j 

Débit > 1 700 mais < 5 300 m³/j 80 % ou 
25 mg/l 

7' % ou 

125 mg/l 
90 % ou 
35 mg/l 

70 % ou 13 
mg/l 

80 % ou 2,2 
mg/l 

Concentrations rédhibitoires 50 mg/l 250 mg/l 85 mg/l   

 
� : Pour une température des bassins > à 12 °C 

* : Les flux ne s’appliquent que durant la période de mai à octobre 
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La tableau n° 37 est corrigé. 
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Débit inférieur ou égal  
1 700 m³/j 

80 % ou 
25 mg/l 

43 kg/j 

7' % ou 

125 mg/l  
 

213 kg/j 

90 % ou 
35 mg/l 

 
60kg/j 

70 % ou 13 
mg/l 

 
�� kg/j 

80 % ou 
2,2 mg/l 

 
3,7 kg/j 

Débit > 1 700 mais < 5 300 m³/j 80 % ou 
25 mg/l 

7' % ou 

125 mg/l 
90 % ou 
35 mg/l 

70 % ou 13 
mg/l 

80 % ou 2,2 
mg/l 

Concentrations rédhibitoires 50 mg/l 250 mg/l 85 mg/l   

 
� : Pour une température des bassins > à 12 °C 

* : Les flux ne s’appliquent que durant la période de mai à octobre 
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Le tableau page 92 est corrigé. 
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Débit inférieur ou égal  
1 700 m³/j 

80 % ou 
25 mg/l 

43 kg/j 

7' % ou 

125 mg/l  
 

213 kg/j 

90 % ou 
35 mg/l 

 
60kg/j 

70 % ou 13 
mg/l 

 
�� kg/j 

80 % ou 
2,2 mg/l 

 
3,7 kg/j 

Débit > 1 700 mais < 5 300 m³/j 80 % ou 
25 mg/l 

7' % ou 

125 mg/l 
90 % ou 
35 mg/l 

70 % ou 13 
mg/l 

80 % ou 2,2 
mg/l 

Concentrations rédhibitoires 50 mg/l 250 mg/l 85 mg/l   

 
� : Pour une température des bassins > à 12 °C 

* : Les flux ne s’appliquent que durant la période de mai à octobre 
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Les tableaux 99 à 101 sont corrigés. 
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Charge en provenance d’Oberlauterbach par 
temps de pluie 

21 61 5 

Charge du Seltzbach à Niederroedern 55 476 1% 
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Charge en provenance d’Oberlauterbach par 
temps de pluie 

166 479 36 

Charge du Seltzbach à Niederroedern 55 476 1% 
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Charge en provenance d’Oberlauterbach par 
temps de pluie 

12 49 2 

Charge du Seltzbach à Niederroedern 55 476 1% 
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Pour les valeur de la DBO5 et de la DCO du  tableau n°100, il s’agit d’une erreur de 
frappe pour le volume déversé de la classe de pluie 4 qui est de 1662 et non 1682. 
Le tableau 97 est corrigé ciAdessous. 
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1 7,6 630 2 3,2 138 138 0 0 

2 26,2 378 11,6 15,7 389 177 212 0 

3 1 1 440 0,1 0,7 56 56 0 0 

4 41,4 72 95,8 127 1778 96 16,2 0 

5 18,4 204 15 20,3 286 128 158 0 

6 3,8 78 8,1 11,2 93 91 2 0 
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La charge en ammonium pour une concentration amximale de 13 mg/l pour le débit 
maximum par temps de pluie de 5 300 m³/j est de 68,9 kg/j arrondi à 69 kg/j. Le 
tableau n° 108 est corrigé. 
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DBO5 620 0,8 25 124 133 133 

DCO 1350 0,75 125 338 663 663 

NH4
+ 90 0,7 !%
 27 ,"
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Les tableaux 109 à 113 sont corrigés. 
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Lauter 302 2181 8,5 

Pollution agricole et domestique 
non collectée 

47 101 7,8 

Station d’épuration  133 663 ," 

Pluie 66 184 16 

Total 548 3 129 ! !
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Lauter 302 2181 8,5 

Pollution agricole et domestique 
non collectée 

47 101 7,8 

Station d’épuration  133 663 ," 

Pluie 862 2481 187 

Total 1344 5426 28� 
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Lauter 302 2181 8,5 

Pollution agricole et domestique 
non collectée 

47 101 7,8 

Station d’épuration  133 663 ," 

Pluie 2 108 6 072 457 

Total 2 590 9 017 52% 
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Lauter 302 2181 8,5 

Pollution agricole et domestique 
non collectée 

47 101 7,8 

Station d’épuration  133 663 ," 

Pluie 457 1 870 88 

Total 939 4 815 182 
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Lauter 302 2181 8,5 

Pollution agricole et domestique 
non collectée 

47 101 7,8 

Station d’épuration  133 663 ,"


Pluie 1? '�
 2,2 

Total '  
 2 998 ??
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� Début C1 : 2022A2023 

� Fin C1 : Jusqu’au démantèlement de la station d’épuration à créer 
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possède actuellement les terrains.  
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 ���
 ��
 (	�	(�(. Une délibération de la commune de 
Niederlauterbach a été prise en ce sens par M. le Maire de la commune (courrier 
annexé au mémoire en réponse). La parcelle sera rattachée au régime forestier et 
pourra donc, à l’horizon +40 ans (soit à partir de 2062A2063), être exploitée. Le 
régime forestier permettra d’assurer le maintien de l’état de forêt. Ainsi, cette 
parcelle sera incluse dans le plan de gestion à la fin de la validité du plan de gestion 
forestier actuel (2032).  
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Il s’agira d’un boisement à dominance de Saules blancs et d’Aulnes : ces deux 
espèces à bois tendre ne présentent pas de valeur sylvicole particulière. Par ailleurs, 
l’exploitation forestière sur des sols engorgés est rendue difficile pour les véhicules 
forestiers.  
 
Aucune clairière ne sera laissée dans cette parcelle de compensation C1, et les 
arbres morts issus des coupes pourront être laissés à sa périphérie. 
 

 

� Un état des lieux du boisement a bien été réalisé (10/06/2017, 25/08/2018).  

 

En l’état actuel, même si cette zone peut constituer un refuge pour la faune 
commune, sa qualité sera nettement améliorée suite à la densification des ligneux. 
L’objectif de la mesure est d’accélérer la recolonisation forestière tout en supprimant 
les quelques espèces exogènes aujourd’hui présentes : Epicéa, Solidage glabre, 
Berce du Caucase. 

Les boisements hauts à sousAbois dégagé sont le type de biotope à rechercher pour 
la quasiAtotalité des espèces impactées : Gobemouche noir, Pouillot siffleur, 
chauvesAsourisP 
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Fin de la gestion par le SDEA : C2 : 2023 (soit 3 années de suppression des 
invasives, replantation et débroussaillage pour limiter la concurrence au niveau des 
arbres nouvellement plantés), ��	�	�
�����
���	���
��
���
	��������	��
1	���
-

2 
 ���
(	�	(�(* Comme pour la parcelle de compensation C1, le courrier en 
annexe assure que la parcelle forestière ne fera l’objet d’aucune exploitation 
sylvicole durant 40 ans. 
La commune de Niederlauterbach possède déjà 2 ilots de sénescence sur son 
territoire, aussi, elle ne souhaite pas classer une 3ème parcelle forestière à ce titre. 
La parcelle concernée restera propriété de la commune de Niederlauterbach. Elle 
restera inscrite au futur plan de gestion forestier (2032A20xx). Par ailleurs, M. 
Durrmann, gestionnaire de l’ONF dans le secteur de Niederlauterbach, nous a 
précisé que le classement en ilot de sénescence n’était pas possible sur une telle 
parcelle forestière du fait de la trop grande proximité avec la RD3. 
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La parcelle fera l’objet d’une exploitation forestière par l’ONF (gestionnaire des 
boisements de la commune) quand la maturité des arbres le permettra d’ici 40 ans.  
 
Les espèces qui seront replantées sur la parcelle seront choisies en concertation 
avec l’antenne locale de l’Office National des forêts. ���
 ���0���
 ���;0���

��	������
������
��	���� : Robinier fauxAacacia, Epicéa, Chêne des marais, Chêne 
rouge, Sapin de Douglas.  
 

 
 

� La mesure d’accompagnement A2 prévoyait un suivi des zones de 
compensation (sites C1 et C2) durant 5 ans. Cette durée est reportée à 20 
années selon le calendrier suivant : 

 

n+1 – n+3 – n+5 – n+10 – n+15 – n+20 

L'écologue en charge des relevés réalisera 1 passage par an sur site : 

● Une prospection des zones ayant fait l'objet des mesures (L��	��(���L, 
réduction, compensation et accompagnement) ; 

● Une synthèse de l'évolution prévisible des milieux naturels ; 

● Une localisation des espèces invasives potentiellement présentes malgré 
les mesures préconisées ; 

● Une synthèse sur l’occupation des nichoirs par les chiroptères : relevés 
qualitatifs ne nécessitant pas obligatoirement l’utilisation d’un enregistreur 
d’ultrasons, seule l’occupation effective par des taxons de chiroptères sera 
recherchée. 
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La zone à défrichée est indiquée ciAaprès sur le plan légendé. 
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Le SDEA demande bien une autorisation de défrichement ���
 ���
 �����1	�	�

(��	(�
�
��
!
��. Une incertitude subsiste quand à la superficie qui pourrait ne 
pas être défrichée, dans le cas où le projet ne nécessiterait pas l’intégralité des 1 ha, 
ce qui peut expliquer l’usage d’approximations dans la demande d’autorisation 
environnementale. 
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Cette pièce est jointe au présent mémoire en réponse. 
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Cette décision a été faite suite à une impossibilité de coupler la compensation au 
titre du Code de l’Environnement et au titre du Code Forestier. 
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La densité de reboisement sera portée à 2 000 plants / ha, ce qui correspondra à 
environ 800 plants pour une surface de 4 000 m². 
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Nous rappellerons que 
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������	�	���(���. Les arrêtés 
délivrés par la police de l’eau couvrent non seulement l’ouvrage d’épuration mais les 
déversoirs d’orage, les bassins de pollution et les réseaux en fixant des contraintes 
sur le taux de dilution des effluents et le débit à traiter par temps de pluie. 
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 ���
���. La justification du projet de 
construction d’une nouvelle station d’épuration a été précisé dans le préambule du 
dossier page 19 : « ��� �������� �$	��������� ��������������� ��� +�����������
��)�
����	�����+�������
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Les autres choix effectués pour l’agglomération d’assainissement sont précisés 
dans le chapitre 2 « Présentation du projet » : 

� Pour le fonctionnement hydraulique pages 30 à 31, 

� Pour les charges de pollution et la nature de la pollution à traiter pages 37 à 
40, 

� Pour la prise en compte de la pollution par temps de pluie pages 36 et 41, 

� Les objectifs de traitement pages 43 à 64. 
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Le débit en période d’orage qui sera admis sur l’ouvrage a été précisé dans le 
tableau n° 6 page 42 du dossier et au b) du chapitre 2.3.3 « Performance et capacité 
de traitement de l’ouvrage » page 64 soit 5 300 m³/j et 220 m³/h contre actuellement 
75 m³/h et 1 800 m³/j dans le récépissé de déclaration de 2006. 
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Les éléments relatifs au réseau actuel ont été présentés au chapitre n° 2.2 
« Description du système de collecte des effluents » des pages 26 à 36 avec 
mention du taux de raccordement actuel (98 %), du taux de collecte (avec un taux 
de collecte volumique de 77% et pour le flux de pollution un taux de collecte variant 
de 68 à 85 %), un taux de dilution moyen de 200 % avec 835 m³/j d’eaux claires 
parasites. Le fonctionnement hydraulique des réseaux a aussi été présenté. 
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Le SDEA confirme la nature domestique des effluents en provenance de la 
commune allemande. Ces éléments ont été confirmés par les services allemands 
compétant en matière d’assainissement. Les orientations des documents 
d’urbanisme en vigueur pour la commune de Scheibenhardt ne prévoient aucun 
développement d’activité industrielle. Les activités économiques présentes qui sont 
de type commerciales et artisanales ne génèrent que des effluents assimilables aux 
effluents domestiques. 
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Concernant l’aspect construction, l’incidence de ces ouvrages concernera 
essentiellement la phase chantier et sera donc temporaire.  
L’incidence du remplacement du bassin de pollution de la station d’épuration est 
inclue dans le chapitre n° 5.1 « Incidences notables induites par la construction et 
l’existence du projet » pages 214 à 216 du dossier, puisqu’il fera partie des ouvrages 
constituant la nouvelle station d’épuration au même titre que le bassin d’aération ou 
le clarificateur. 
Concernant les deux autres ouvrages de rétention préconisés par l’étude 
hydraulique pour réduire l’incidence par temps de pluie du système 
d’assainissement dans son ensemble (un bassin supplémentaire à Niederlauterbach 
et un à Oberlauterbach), leurs emplacements exacts n’ont pas encore été arrêtés. 
Ils n’ont donc pas pu être localisés pour l’évaluation environnementale. ��	��	�����
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�
(	
	��* Concernant la phase construction, l’incidence sera du même ordre que 
celle présenté au chapitre n° 5.1 du dossier, elle sera temporaire et en lien avec le 
chantier. 
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Comme il est indiqué dans le dossier, les boues font ��4-
 
���4��
 �����

�(���

�����
 ��
��	���	��
 �;�	��
�*
 �����
 ��
��	���	��
 �
 ��4-
 1�	�
 
���4��
 ����
 �
��

��������;�
5�	
 ���
 ��	�����
 ��
 5�	
 ���
 ��;�
	0��(���
 ���
���*
 �

 ���
 ����	��

����

�
����	��
O��;��
�%%F
�%'
��
�%8P
5��

������
�����

�
1���
�	
�������	��


���4��
 �����
 �������
	���	��
 �	
 ���
 ���1����
 ����
�(����	���
 ����	���
 A���

���	��;���. La qualité des boues actuelles est présentée dans le dossier pages 
238 et 239 et il est indiqué que sur ces bases que les boues « ��������
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C’est le respect strict de la réglementation tant nationale (découlant des directives 
européenne) que régionale comme le programme d’actions régional (arrêté 
n° 2018/403 du 9 août 2018) qui permet de limiter l’incidence de la valorisation 
agricole des boues issues de l’épuration sur le sol, le sousAsol et les eaux 
souterraines. 
 
Le dossier fait mention d’un possible compostage des boues produite par la station 
d’épuration de Niederlauterbach pour deux raisons : 

� en cas d’une évolution, à l’avenir, défavorable du contexte agricole et de 
l’acceptabilité d’une valorisation agricole des boues liquides qui conduirait 
le monde agricole à ne plus accepter de boues, 

� pour les boues qui ne pourront pas être valorisée sous forme liquide lorsque 
la production des boues sera supérieure à 100 t de MS. 
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��������	��. Cette opération aura donc lieu 
sur une plateforme de compostage déjà existante et disposant des autorisations 
requises.  
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Rappelons que les incidences induites par l’exploitation de cette plateforme de 
compostage ont été évaluées dans le cadre du ou des dossiers règlementaires 
établis pour en autoriser l’exploitation.  
 
A l’heure actuelle, pour la station d’épuration Niederlauterbach, le SDEA n’est lié par 
aucun contrat avec une plateforme de compostage. Il n’est donc pas possible de 
préciser sa localisation. La prestation de compostage (par secteur géographique)  
fait l'objet d'une mise en concurrence ; cette consultation est renouvelée tous les 4 
ans. 
 
Le trafic induit par l’évacuation des boues vers une plateforme de compostage 
restera faible, et ne devrait pas dépasser 2 camions par mois pour la capacité 
nominale du futur ouvrage et pour le volume de boues qui ne fera pas l’objet d’une 
valorisation agricole. 
Si toutes les boues devaient un jour être dirigées vers une plateforme de 
compostage, le trafic lié à l’évacuation des boues se substituera au trafic induit par 
la valorisation agricole des boues liquides en se lissant par ailleurs sur une plus 
grande période et pas uniquement pendant les périodes favorable à la valorisation 
agricole. Dans ce cas le trafic induit ne devrait pas dépasser à un camion par 
semaine. 
Ce trafic est minime en comparaison au trafic actuel de PL sur la RD3 qui est de 300 
à 600 PL/jour (cf. état initial page 95 du dossier) 
 
Pour information,  

� le bilan annuel de l’épandage des boues pour l’année 2017 établi par le 
SDEA conformément à l’article R211A35 du code de l’environnement 

� les données issues du rapport de synthèse 2017 du Conseil Départementale 
du BasARhin « Stations urbaines et industrielles du BasARhinA production et 
élimination des produits résiduaires organique » pour la station actuelle de 
Niederlauterbach  

sont joints en annexe. 
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En ce qui concerne la RSDE, la note technique du 12/8/2016 relative à la recherche 
de microApolluants dans les eaux brutes et dans les eaux traitées de stations de 
traitement des eaux usées et à leur réduction qui vient compléter l'AM du 21/7/2015 
précise dans son chapitre 1 que la stratégie retenue pour la recherche de 
substances dangereuses pour l'environnement concerne les STEU de capacité 
nominale supérieure ou égale à 600 kg/j de DBO5. 
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� Au chapitre 2.3.2. « Les objectifs de traitement au regard des objectifs de 
qualité du milieu récepteur » pages 44 à 63, 

� A Au b) et c) du chapitre 5.3.2.  « Incidence sur la qualité des eaux 
superficielles » pages 241 à 259 et 263 et 264,  

� A Au chapitre 11.2.  « Compatibilité avec le SDAGE du district du Rhin » 
page 372 

� A Au chapitre 11.5. Contribution à la réalisation des objectifs visés à l'article 
L. 211 1 ainsi que des objectifs de qualité des eaux prévus par l'article 
D.211A10 page 373 et 374 
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� un rendement de 80% ou une concentration limite de 2,2 mg/l et un flux 
maximum par temps sec de 3,7 kg/j pour le phosphore  

� 70 % de rendement ou 13 mg/l et un flux journalier maximum par temps sec 
de 22 kg/j (suite remarque DDT) pour l’ammonium.  
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L’étude hydraulique réalisé en 2018 par le SDEA et préconisant l’aménagement de 
bassins supplémentaires pour réduire l’impact par temps de pluie est annexée au 
présent mémoire. 
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Le SDEA confirme la nature domestique des effluents en provenance de la 
commune allemande. Ces éléments ont été confirmés par les services allemands 
compétant en matière d’assainissement. Les orientations des documents 
d’urbanisme en vigueur pour la commune de Scheibenhardt ne prévoient aucun 
développement d’activité industrielle. Les activités économiques présentes qui sont 
de type commerciales et artisanales ne génèrent que des effluents assimilables aux 
effluents domestiques. 
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Ceci permettra de mutualiser un équipement pour l’ensemble du périmètre et de ne 
pas recourir un équipement mobile et à un prestataire de service s’il s’avère 
nécessaire de déshydrater les boues de Lauterbourg. 
 
��
 ���	��(���
 ���
 �����
 	�����
 ��
 
�
 ����	��
 �U������	��
 ��
 ����������;

����	�����
 ��	5��(���
 ��
 ���
 ����<������	��
 (����	5��
 ��
 ��

��:�	
 ���

������
-
�	� au sein de l’atelier de déshydratation dont sera équipée la nouvelle 
station d’épuration de Niederlauterbach.  
Une partie des boues liquides de Lauterbourg seront acheminées par tonne à lisier 
sur le site de Niederlauterbach et stockées au sein d’un silo à boues dédié comme 
indiqué dans le dossier page 66 au b) du chapitre n° 2.3.4 « Description de l’ouvrage 
d’épuration ». 
Les boues de la station de Lauterbourg font elles aussi déjà l’objet d’une valorisation 
agricole sous forme liquide. Le rapport de synthèse 2017 du Conseil Départementale 
du BasARhin « Stations urbaines et industrielles du BasARhinA production et 
élimination des produits résiduaires organique » pour la station de  Lauterbourg est 
joint en annexe pour information. 
 
La qualité des boues de Lauterbourg permet leur valorisation agricole qui est 
réalisée au sein d’un périmètre d’épandage propre à l’ouvrage et validé par les 
autorités. 
 
Après déshydratation, les boues de Lauterbourg seront stockée au sein d’une benne 
et : 

� retourneront soit sur le site de la station d’épuration de Lauterbourg pour 
faire l’objet d’une valorisation agricole sous forme déshydratée,  

� soient seront évacuées vers une centre de compostage externalisé.  
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L’incidence de la déshydratation des boues en provenance de Lauterbourg sera 
essentiellement imputable au trafic pour l’apport des boues liquides et l’évacuation 
des boues déshydratées. En considérant la capacité nominale de la station 
d’épuration de Lauterbourg soit 5200 EH (charge actuelle admise 3200 EH), le 
maintien du volume actuel valorisé sous forme de boue liquide, il est possible 
d’estimer un trafic à terme supplémentaire d’au plus de 2 tonnes à lisier par semaine 
pour l’apport des boues liquides de Lauterbourg et au plus d’un camion par mois 
pour l’évacuation des boues déshydratées par presse à vis.  
 
L’augmentation de trafic supplémentaire sur la RD3 restera minime au regard du 
trafic moyen journalier de PL actuel sur cette axe situé entre 300 et 600 PL/j  
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Le boisement de 0,5 ha qui sera impacté (Est du chemin agricole) est en effet l’un 
des rares dans les environs proches à n’avoir pas été impacté par la tempête Lothar. 
Il convient cependant de préciser que : 

� L’intégralité de la forêt du Bruchwald est incluse dans le périmètre du site 
Natura 2000 « La Lauter » 
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� Une grande partie de la forêt du Bruchwald (qui s’étend sur environ 2 000 
ha) est restée debout suite à la tempête, même si les abords immédiats du 
secteur d’étude ont en effet été fortement impactés. 
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 	(����� par le projet, ce qui est nonA
significatif à l’échelle du site Natura 2000 

� Les mesures de Réduction des incidences ���(�������
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L’aulnaie marécageuse identifiée en bordure NordAEst du site se situe à une hauteur 
de 5 m inférieure à celle du site de projet. Cette aulnaie marécageuse est ainsi 
essentiellement alimentée par les remontées de la nappe d’accompagnement de la 
Lauter et par les éventuelles crues de la Lauter. La hauteur d’eau (observée en mai 
2017) était de 40 cm environ auAdessus du niveau du sol. Le secteur est 
généralement hors eaux entre juillet et févrierAmars. ��
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La hêtraie neutrophile et la hêtraieAchênaie acidophile qui seront impactées par le 
projet ne sont pas des formations végétales des sols à bonne disponibilité en eau. 
Aussi, si un rabattement de nappe éventuel doit être prévu « en cas de besoin » 
dans le cadre du projet, ce rabattement pourrait ne pas être nécessaire en cas 
d’absence d’eaux souterraines à la profondeur des travaux.  
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Par ailleurs, les sécheresses temporaires constituent des 
aléas communs dont les derniers en date sont de 2017(du printemps à la fin de l’été) 
et 2018 (été). L’aulnaie marécageuse dispose d’une résilience suffisante pour ne 
pas être impactée par un pompage de la zone des fondations très localisé, 
temporaire et limité à une faible hauteur (1,5 à 3,5 m). 

 

Les eaux qui seraient rejetées vers la zone humide pourraient en effet être chargées 
en matières en suspension. Il est néanmoins attendu que ces MES précipitent 
rapidement ou s’infiltrent directement dans le sol (en dehors de la période de hautes 
eaux). Les MES qui seraient envoyées temporairement ne constituent pas une 
menace pour ce biotope. Si toutefois un pompage pour rabattement de nappe 
s'avérait nécessaire, un bac décanteur sera installé et les eaux pourraient être 
dirigées vers le fossé en aval de l'actuel rejet de la station d'épuration. 
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Il est tout au plus attendu une incidence très faible et temporaire (durant l’installation 
des ouvrages de la STEP) sur l’alimentation de la zone humide.  

Les matières en suspension qui pourraient être rejetées avec les eaux pluviales 
« propres » resteront en tout cas très inférieures aux matières en suspension qui 
sont naturellement présentes dans les eaux stagnantes suite à des évènements 
pluvieux et qui sont lessivées de l’atmosphère, des feuilles d’arbres et du sol, et qui 
contiennent divers types de particules : composés atmosphériques dissouts, pollens 
et spores (en grandes quantités en forêt), particules minérales telles que des argiles, 
limons, sablesP 

Modification de la mesure d’accompagnement A2 : 
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� « Prospection des zones ayant fait l’objet des mesures +����	��(���L, de 
réduction, de compensation et d’accompagnement 

� Une synthèse de l'évolution prévisible des milieux naturels ; 

� Une localisation des espèces invasives potentiellement présentes malgré 
les mesures préconisées ; 

� Une synthèse sur l’occupation des nichoirs par les chiroptères : relevés 
qualitatifs ne nécessitant pas obligatoirement l’utilisation d’un enregistreur 
d’ultrasons, seule l’occupation » des nichoirs sera caractérisée. 

 

La zone humide « Aulnaie marécageuse » 1���
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adaptées aux zones humides). Le passage printanier précoce devra également 
permettre d’identifier la présence d’eau stagnante. Cette présence d’eau est liée à 
des conditions climatiques pluvieuses qui sont communes entre la fin de l’hiver et le 
printemps ; aussi, en cas de conditions climatiques extrêmes (hiver sec, printemps 
sec, nappe d’accompagnement de la Lauter basse), il est possible que cette zone 
ne soit pas en eau. Aussi, la personne chargée du suivi (de cette zone humide en 
particulier) devra prendre en compte les conditions météorologiques afin d’identifier 
les causes possibles d’une éventuelle diminution de l’hygrométrie. 
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n+1 n+3 n+5 n+10 n+15 n+20 

Temps à prévoir par session de relevés pour la prospection des sites faisant l’objet des mesures EARAC : 

2 x 1 j de relevés terrain (printemps + été) 

1 j de synthèse + analyse des résultats 
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Le site de projet compte une seule cavité exploitable par la faune cavernicole 
(oiseaux ou chiroptères ou autres mammifères). Cette cavité est située en bordure 
du chemin d’exploitation. Quatre autres cavités sont répertoriées dans l’aire d’étude. 
Les cavités semblent assez fréquentes dans les environs du secteur de projet. 

 

 
  


